
L’expérience d’une boutique école éphémère à Graulhet 

Ce projet de boutique éphémère s’adressant à des publics issus des quartiers prioritaires de la 

politique de la ville a retenu l’attention de l’UD Direccte 81 qui lui a accordé un financement 

pour les aspects matériels : location et aménagement des boutiques. D’autres partenaires 

locaux et l’Adefpat prennent en charge l’accompagnement des porteurs de projet. 

Des quartiers politiques de la ville 

Graulhet a des caractéristiques de bourg centre rural mais aussi les problématiques d’une petite ville. La 

situation sociale et économique de certains quartiers justifie un contrat de ville dans lequel figurent les deux 

actions suivantes : une plateforme de levée des freins à l’emploi et un projet de plateforme ESS avec des 

porteurs de projets qui ont des activités commerciales et artisanales. 

La plateforme de levée des freins a fait émerger des micro-projets de création d’activité commerciale et a 

permis le repérage de quatre personnes ayant un projet professionnel autour de la vente de produits artisanaux. 

Ces personnes rencontrent de nombreux freins autant psychologiques, financiers que matériels et n’osent pas 

se lancer. La boutique école éphémère est née de ce constat. 

Valoriser les savoir-faire et créer les conditions favorables au lancement de personnes 

fragiles dans leur propre projet 

La boutique école a été créée pour permettre à des personnes en situation de fragilité dans les quartiers 

prioritaires de tester leur projet d’activités, de se lancer dans l’aventure de l’autoentrepreneuriat. Pour se faire, 

ce projet a été bâti au carrefour de ce qui n’existait pas c’est-à-dire que le service politique de la ville a été 

cherché des partenaires qui n’avaient pas l’habitude de travailler avec un tel public ou de s’engager dans une 

telle démarche comme l’UD Direccte 81 ou la coopérative d’activité Régate qui a accepté d’être juste un portage 

social et financier et non un accompagnateur. 

Le projet avait pour but de permettre une mise en situation professionnelle avec à la fois de la formation à la 

création de commerces et un accompagnement de la personne sur les difficultés quotidiennes rencontrées. 

Et après ? 

Le projet a été créé pour six personnes. Ce sont donc six femmes qui ont animé la boutique durant l’hiver en 

fabricant et vendant des vêtements et objets en tissu, des vêtements pour poupées, des bijoux, de la pâtisserie, 

etc. Parmi les six, quatre se sont lancées dans l’aventure de l’autoentrepreneuriat à la fin de l’expérimentation, 

une a intégré la boutique de créateur qui s’installait à la place de la boutique école éphémère en y faisant du 

dépôt vente et des permanences. La dernière, jeune, se laisse le temps de perfectionner son projet, de grandir 

avant de se lancer seule. 

Cette aventure leur aura permis d’acquérir de l’expérience mais aussi et surtout de la confiance en soi et en son 

savoir-faire.  

Accompagner et une personne et un projet 

L’accompagnement de projet est un champ bien développé et beaucoup de structures proposent cette 

prestation. Toutefois, dans le cadre de la boutique école, ce n’est pas seulement un porteur de projet qu’il fallait 

accompagner mais une personne peu confiante et souvent brutalisée par la vie qu’il fallait soutenir. Cet 

accompagnement a été une expérience hors norme pour tous : UD Direccte 81, l’ADEFPAT, la CCI et même pour 

les animateurs de la politique de la ville. 

Vers un renouveau de l’opération dans la restauration ? 



Satisfaits et ravis des résultats de cette première expérimentation, ses fondateurs souhaitent réitérer 

l’expérience dans un autre domaine, celui de la restauration collective. Ce projet est en cours de réflexion au 

sein du service politique de la ville et se confronte à de premiers problèmes : les personnes intéressées ne 

parlent pas français et des questions réglementaires restent à lever. 

 


